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À ma mère et ma sœur, mes premières lectrices
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Personnages 

Personnages historiques
Albert de Hierges : Troisième +ls de Manassès de Hierges 

et d’Alise de Chiny.

Alexis Comnène : Empereur du royaume byzantin, +ls 
de Manuel Comnène et de Marie d’Antioche, premier 
époux d’Anne de France.

Alise de Chiny : Dame de Hierges, troisième épouse de 
Manassès, mère de Heribrand, Henri, Albert, Louis, 
Gautier et Mélissandre.

Amauri de Lusignan : Chambellan de Jérusalem, puis 
connétable de Jérusalem, frère de Gui de Lusignan.

Andronic Comnène : Empereur du royaume byzantin.

Anne de France : Fille de Louis VII, épouse d’Alexis 
Comnène, puis d’Andronic Comnène.

Balian d’Ibelin : Défenseur de Jérusalem durant la 
bataille des Cornes de Hâttin.

Baudouin de Jérusalem : Roi lépreux, frère de Sibylle et 
d’Isabelle, +ls d’Amaury de Jérusalem et d’Agnès de 
Courtenay.
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Baudouinet de Jérusalem : Fils posthume de Guillaume 
Longue-Épée et de Sibylle de Jérusalem.

Guillaume de Montferrat dit Guillaume Longue-Épée : 
Premier époux de Sibylle de Jérusalem.

Étiennette de Milly : Épouse de Renaud de Châtillon, sire 
de Kérak.

Échive de Bure : Épouse de Raimond de Tripoli, com-
tesse de Tibériade.

Gautier de Hierges : Cinquième +ls de Manassès de 
Hierges et d’Alise de Chiny.

Gilles de Chimay : Seigneur, voisin de Manassès de 
Hierges.

Gui de Lusignan : Frère de Jofré, d’Amauri et de Guiaume 
de Lusignan, deuxième époux de Sibylle, roi de 
Jérusalem.

Guiaume de Lusignan : Frère cadet de Jofré, d’Amauri et 
de Gui de Lusignan.

Guillaume de Tyr : Précepteur de Baudouin, chancelier 
de Jérusalem.

Heraclius d’Auvergne : Patriarche de Jérusalem.

Henri de Hierges : Deuxième +ls de Manassès de Hierges 
et d’Alise de Chiny.

Heribrand de Hierges : Premier +ls de Manassès de 
Hierges et d’Alise de Chiny.

Humfroy de Toron : Premier mari d’Isabelle de Jérusalem, 
+ls d’Étiennette de Milly et de son premier époux 
Onfroy de Toron.
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Isabelle de Jérusalem : Fille du roi Amaury de Jérusalem 
et de Marie Comnène, demi-sœur de Sibylle et de 
Baudouin le roi lépreux.

Jofré de Lusignan : Frère aîné d’Amauri, de Gui et de 
Guiaume de Lusignan.

Josselin de Courtenay : Frère d’Agnès de Courtenay.

Louis de Hierges : Quatrième +ls de Manassès de Hierges 
et d’Alise de Chiny.

Louis le septième : Roi de France.

Lucius : Ubaldo Allucingoli, e pape, de  à .

Manassès de Hierges : Père de Heribrand, Henri, Albert, 
Louis, Gautier et Mélissandre, époux d’Alise de Chiny.

Manuel Comnène : Empereur du royaume byzantin, 
cousin d’Andronic Comnène.

Marie d’Antioche : Seconde épouse de Manuel Comnène, 
mère d’Alexis, régente du royaume byzantin.

Mélissandre de Hierges : Sixième enfant et dernière-née 
de Manassès de Hierges et d’Alise de Chiny.

Raimond de Tripoli : Comte de Tripoli, prince de Galilée 
et de Tibériade.

Renaud de Châtillon : Seigneur de Montréal et d’Outre-
Jourdain, sire de Kérak.

Saladin : Al-Malik an-Nâsir Salâh ad-Dîn Yûsuf, diri-
geant de l’Égypte de  à , principal adversaire 
des Francs au xiie siècle et artisan de la reconquête de 
Jérusalem par les musulmans en .
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Sibylle de Jérusalem : Fille d’Amaury de Jérusalem et 
d’Agnès de Courtenay, reine de Jérusalem, épouse de 
Gui de Lusignan.

Simon de Lusignan-Lezay : Cousin de Jofré, d’Amauri, 
de Gui et de Guiaume de Lusignan.

Personnages issus de la légende de Mélusine
Antoine de Lusignan : Quatrième +ls de Mélusine et 

Raimondin.

Aymeri de Poitiers : Oncle de Hugues de Forez et de 
Raimondin.

Élinas : Roi d’Albanie, père de Mélusine, Mélior et 
Palatine, époux de la fée Pressine.

Fromont de Lusignan : Septième +ls de Mélusine et 
Raimondin, moine à Maillezais.

Geo1roy de Lusignan dit Grande-Dent : Sixième +ls de 
Mélusine et Raimondin.

Guédon : Géant du pays de Guérande.

Guyon de Lusignan : Troisième +ls de Mélusine et 
Raimondin.

Grimault : Géant d’Albanie.

Hugues de Forez : Frère de Raimondin de Lusignan.

Huon d’Angleterre : Chevalier du lignage du roi Mark de 
Cornouailles et de Tristan.

Mélusine, la fée : Épouse de Raimondin, mère de ses dix 
garçons.
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Odon de Lusignan : Deuxième fils de Mélusine et 
Raimondin.

Orrible de Lusignan : Huitième +ls de Mélusine et 
Raimondin.

Palatine : Fée, sœur de Mélusine, gardienne du trésor 
d’Élinas.

Raimondin de Lusignan : Époux de Mélusine, père de 
ses dix garçons.

Raimonet de Lusignan : Dixième +ls de Mélusine et 
Raimondin.

Rémon de Sassenage : Deuxième époux de Mélusine.

Renaud de Lusignan : Cinquième +ls de Mélusine et 
Raimondin.

2ierry de Lusignan : Neuvième +ls de Mélusine et 
Raimondin.

Urian de Lusignan : Premier fils de Mélusine et 
Raimondin.

Personnages inventés

Aubry de Hastière : Chevalier templier, oncle paternel 
d’Odeline de Meyraux.

Boson de la Feuillide : Vieux comte, grand-oncle de 
Gabriau de Civray.

Dame Gertrude : Gouvernante d’Estefania de Limisse.

Druon : Berger de Sassenage, chevalier hospitalier.
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Estefania de Limisse-Civray : Épouse de Philémon.

Gabriau de Civray : Fiancé d’Estefania.

Galiotte d’Irfoy : Mère de Grégoire d’Irfoy, tante mater-
nelle de Philémon, dame de compagnie d’Agnès de 
Courtenay, puis de Sibylle de Jérusalem.

Gauvin de Chantecorps : Beau-père de Philémon, époux 
de Helvis d’Irfoy. Maître arbalétrier.

Gérard de Ridefort : Grand maître des Templiers.

Géraud de Chantecorps : Chevalier hospitalier, membre 
de l’Ordre de l’Épée.

Grégoire d’Irfoy : Fils de Galiotte d’Irfoy, cousin de 
Philémon, membre de l’Ordre de l’Épée.

Helvis d’Irfoy : Mère de Philémon, épouse de Gauvin de 
Chantecorps, sœur de Galiotte d’Irfoy.

Josiah ben Johanon : Maître kabbaliste de Philémon et 
commerçant en fourrures à Paris.

Lisois : Mercenaire originaire d’Andenne.

Lucina de Sassenage : Fille de Mélusine et de Rémon de 
Sassenage.

Madeleine de Bernot : Amie de la mère d’Odeline de 
Meyraux.

Marguerite de Lusignan : Descendante de Mélusine et 
Raimondin, de la lignée de 5ierry de Lusignan.

Mascelin d’Usson : Écuyer, vavasseur de Lusignan, troi-
sième époux d’Odeline de Meyraux.
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Médard de Tre1éac : Paladin, membre de l’Ordre de 
l’Épée.

Méloé de Sassenage : Descendante de Lucina de 
Sassenage.

Noâm ben Eleazar : Maître kabbaliste de Philémon à 
Chypre.

Odeline de Meyraux : Épouse de Heribrand de Hierges, 
de Grégoire d’Irfoy et de Mascelin d’Usson.

Philémon de Hierges-Civray : Fils naturel de Helvis 
d’Irfoy et de Manassès de Hierges, seigneur de Civray, 
descendant de Mélusine, de la lignée de Raimonet de 
Lusignan.

Roger de Moulins : Grand maître des Hospitaliers.

Ursin de Liry : Paladin, membre de l’Ordre de l’Épée.

Uten : Mercenaire originaire des Flandres.

Yâsîn : Mire arabe du roi Baudouin de Jérusalem.
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1

Hierges, 8 janvier 1177 

Le murmure des prières glissait sur les pierres suin-
tantes d’humidité de l’abbaye de Brogne ; Philémon 
coulait de longs regards vers son frère Heribrand, dont 
le teint pâle et maladif n’avait de cesse de l’inquiéter. 
Toute la famille s’était réunie dans la grande salle du 
monastère où, quelques mois plus tôt, Manassès, sen-
tant la mort venir, s’était fait moine « pour expier ses 
péchés », avait-il expliqué, sans pour autant en dire 
plus sur les errements dont il s’accusait. Philémon avait 
aussitôt songé qu’il était l’incarnation vivante d’une de 
ces fautes dont se repentait son père. La ré7exion 
l’avait cruellement blessé, mais il n’en avait rien con+é 
à son cousin, le chevalier Grégoire d’Irfoy, tentant 
plutôt d’enfouir profondément en lui ce sentiment de 
rejet. 

Maintenant, le vieil homme respirait faiblement, et 
Philémon, plus que ses frères encore, demeurait aux 
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aguets du moindre mot prononcé par le patriarche. 
Voilà des mois que le garçon se morfondait dans l’at-
tente que Manassès lui con+e en+n la cachette du 
second anneau de Mélusine, en vain. Depuis des 
heures, il joignait ses prières à celle des moines, recom-
mandant l’âme de son père à Dieu, mais suppliant 
aussi le Très-Haut d’inciter Manassès à divulguer ce 
secret pour lequel son cousin et lui avaient quitté 
Jérusalem et bravé tant de dangers.

Trois jours plus tôt, aux aurores, dans la pièce à 
peine éclairée par quelques cierges où son père agoni-
sait, Philémon avait vaguement perçu trois longs 
hurlements. Quelques moines qui s’a,airaient déjà 
dans la cour avaient vite regagné la protection des 
pierres de leur abbaye, en se signant. Maintenant que 
l’aube venait, le jeune écuyer repensait à ces longs cris. 
Il savait qui les avait poussés et pour quelle raison.

Un mouvement à sa gauche le tira de ses ré7exions. 
Heribrand s’approchait de la couche de Manassès ; il 
l’imita. Dans un dernier sursaut, le père trouva la force 
d’agripper la main de son +ls aîné, exhala un dernier 
râle et expira, les yeux grands ouverts. 

Un froid glacial s’empara aussitôt de Philémon. 
« Ces cris… c’étaient bien ceux de Mélusine, se dit-il. 
Ceux qu’elle fait entendre chaque fois que l’un de ses 
descendants meurt », comme le lui avait raconté 
Grégoire, en poursuivant son récit au +l des mois 
écoulés. « Pourquoi père n’a-t-il pas eu un regard pour 
moi ? Pas une parole ne s’est échappée de ses lèvres. Je 
ne comprends pas ! »
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Un moine agita une clochette. À cet instant, 
Philémon eut la con+rmation que la Faucheuse était 
venue recueillir le dernier sou9e du seigneur de 
Hierges. Un autre moine sou9a la cire posée tout près 
du lit d’agonie.

Des sanglots tirèrent le garçon de sa stupeur ; sa 
petite sœur Mélissandre et le plus jeune de ses frères, 
Gautier, étaient en pleurs. Il se détourna pour ne pas 
laisser échapper à son tour des larmes teintées à la fois 
de tristesse et de dépit. Son regard capta celui de son 
cousin Grégoire d’Irfoy qui lui renvoya un vague 
sourire d’empathie.

À quelques pas, la châtelaine Alise de Chiny dévi-
sagea tour à tour ses +ls, puis toisa Philémon avec 
dédain. À cet instant, une triste évidence frappa le 
garçon de plein fouet, il n’avait plus rien à faire sur les 
terres de son père. Sur une dernière prière, la famille 
de Hierges, ainsi que Grégoire et d’autres membres de 
la parentèle quittèrent la salle où, déjà, les moines 
s’a,airaient auprès de la dépouille. Il fallait procéder 
à sa toilette avant que tous reviennent pour la veillée 
funèbre. Selon ses dernières volontés, Manassès revê-
tirait pour son dernier voyage ses plus beaux vête-
ments marqués du blason de sa maison, les deux 
léopards d’argent couronnés d’or sur fond rouge. Sa 
lourde épée et son casque à nasal, qu’il avait portés 
lors de son séjour à Jérusalem, reposeraient aussi à ses 
côtés.

Philémon sortit de l’abbaye en compagnie de 
Heribrand. Son aîné était dorénavant le maître de la 
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seigneurie. Ce dernier lui posa une main amicale sur 
l’épaule. 

— Rien n’est changé, frère ! N’aie crainte ! Je renou-
velle la protection que t’accordait notre père. 

Le garçon soupira de soulagement. Son père avait-il 
con+é le secret de leur lignée mélusienne à son aîné ? 
Heribrand savait-il où le vieil homme avait dissimulé 
l’anel ? Était-ce pour cette raison que son frère lui 
promettait son soutien ?

— Il n’en est point question… s’interposa vivement 
Alise de Chiny, qui avait surpris les paroles de son +ls.

La réplique de Heribrand claqua comme un coup 
de fouet.

— Silence, mère ! Je suis dès à présent le maître et, 
à ce titre, mes volontés sont des ordres.

Une violente quinte de toux succéda à ses paroles, 
et le jeune homme s’éloigna à larges enjambées sur le 
tapis blanc malgré son sou9e devenu court. La femme 
plissa les yeux, les narines frémissantes, et étou,a la 
rage qui grondait dans son cœur. Le cadet, Henri, lui 
prit la main autant pour la calmer que pour lui signi-
+er son appui.

Dans le froid vespéral où des 7ocons de neige 
s’agitaient, à bord d’une carriole brinquebalante sur les 
cahots du chemin pierreux, la famille retourna en 
silence au château où une 7ambée bienvenue et une 
soupe bien chaude les réconforteraient.

Épuisés par leur longue veille du mourant, tous 
+nirent par s’endormir, à l’exception de Philémon, 
retiré dans la chambre qu’il partageait avec son cousin 
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Grégoire. L’esprit tourmenté par une question lanci-
nante, le sommeil le fuyait. Pourquoi son père avait-il 
choisi d’emporter son secret dans la tombe ? Il en était 
à la fois frustré et irrité. À quatorze ans, il se sentait 
presque un homme et ne comprenait pas pourquoi 
Manassès ne l’avait pas considéré comme tel.

— Philémon, réveille-toi ! +t une voix qu’il mit 
quelques secondes à identi+er.

— Grégoire ! bougonna-t-il en+n.
— Vite. Lève-toi ! Toute la famille s’apprête à retour-

ner à l’abbaye pour la mise au caveau de Manassès. Ils 
ne t’attendront pas.

— Quoi ? Il n’y a pas de veillée, ce soir ? demanda-
t-il en tentant de recouvrer sa lucidité.

— Non. Heribrand a exigé qu’on l’inhume au plus 
vite. Dépêche-toi !

S’étant assoupi tout habillé, Philémon eut juste le 
temps de plonger sa tête dans le bassin d’eau fraîche 
que son cousin avait été quérir au puits de la haute-
cour et de +ler se joindre à la procession qui retournait 
au monastère.

Le corps de Manassès de Hierges était étendu dans 
un tombeau de pierre, la tête tournée vers l’ouest, 
comme le voulait la coutume franque, à côté d’une 
tombe double surmontée de gisants* d’albâtre. En 
lisant l’épitaphe gravée dans la pierre, Philémon 
découvrit que les restes de ses grands-parents paternels 
étaient inhumés sous ces statues funéraires dans la 
crypte de l’abbaye.
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Pendant qu’il s’attardait à détailler les statues, les 
moines procédaient à la cérémonie des obsèques, 
aspergeant le corps de Manassès d’eau bénite destinée 
à protéger son âme contre les assauts du diable. Le 
visage découvert et allongé, les mains jointes sur sa 
poitrine, les jambes croisées comme il seyait aux 
nobles, le vieil homme semblait dormir dans l’attente 
du Jugement dernier. Les moines chantaient des 
 prières, reprises en chœur par la famille. Un coup de 
coude dans les côtes asséné par Grégoire convainquit 
Philémon de joindre sa voix à celles des autres pour les 
chants funèbres. Le garçon +xait les doigts de Manassès ; 
il avait remarqué que son père ne portait aucun 
anneau. Mais cela ne signi+ait rien. Le patriarche avait 
pu le dissimuler dans son vêtement pour se faire 
enterrer avec lui. L’écuyer grimaça. Il ne s’imaginait 
pas en train de fouiller la sépulture, comme un pillard, 
au cœur de la nuit, à la lumière d’un 7ambeau. 

Une fois la mise au tombeau terminée, tous rentrè-
rent au château alors que les chutes de neige redou-
blaient de puissance. Sur la tombe du défunt, Heribrand 
avait promis de faire sculpter un gisant en son hon-
neur. Pour ce faire, il convoqua le jour même le plus 
habile tailleur de pierre de la seigneurie.

Trois jours plus tard, comme l’exigeait le rituel, 
une messe fut dite pour l’âme du disparu ; une autre 
fut célébrée sept jours après. Au trentième jour, une 
troisième messe fut chantée. Ce matin-là, Philémon 
remarqua que son frère Heribrand était de plus en 
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plus pâle et secoué de quintes de toux inexplicables et 
irrépressibles.

Sa mystérieuse maladie s’était aggravée une semaine 
plus tôt. En e,et, des pillards, croyant sans doute 
pro+ter du désarroi du +ef de Hierges qui venait de 
perdre son farouche pilier, s’étaient abattus comme 
une volée d’étourneaux sur les granges débordant des 
moissons de l’automne précédent. Aussitôt, Heribrand 
avait réuni ses hommes d’armes pour leur donner la 
chasse. 

Après une lutte âpre et sanglante, le nouveau sei-
gneur et sa troupe avaient réussi à capturer deux 
routiers, à en tuer six tandis que trois autres leur 
échappaient. Malheureusement, la santé fragile du 
jeune châtelain s’était détériorée au cours de cette 
chasse à l’homme qui l’avait laissé épuisé. Faisant + de 
ses accès de +èvre et de toux, Heribrand tint à inter-
roger lui-même les ravageurs. 

Ils confessèrent rapidement être des mercenaires 
sans le sou de retour de Terre sainte. Le premier, 
nommé Lisois, était originaire de la prospère cité 
d’Andenne et le second, Uten, venait de Flandres, ainsi 
tous deux étaient des sujets du Saint Empire romain 
germanique. En entendant cela, Philémon sentit la 
peur courir dans ses veines. Ces mercenaires connais-
saient sans aucun doute son ennemi mortel, Arnulf le 
Teuton, qui avait tenté de l’assassiner à deux reprises à 
Jérusalem. Il frémit à l’idée qu’ils aient découvert son 
identité. Était-ce lui qui était visé par leur incursion 
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sur les terres de Hierges ? Et si c’était le cas, comment 
étaient-ils parvenus à le retrouver ?

Intéressés par ce que pouvaient raconter ces hom-
mes, Philémon et Grégoire persuadèrent Heribrand de 
laisser la vie sauve aux mercenaires en échange d’une 
relation détaillée des événements survenus à Jérusalem 
depuis leur départ, même si Philémon tremblait d’être 
reconnu. Évidemment, l’aubaine était trop belle pour 
que les routiers la refusent.

— Nous avons quitté Jérusalem peu de temps après 
la mort du roi Amaury, énonça Grégoire. Que s’est-il 
passé après que les barons eurent désigné Raimond de 
Tripoli comme régent du royaume latin ?

— La vie a suivi son cours à Jérusalem. Il n’est rien 
arrivé de notable, leur assura celui qui se faisait appe-
ler Lisois. 

— Par contre, chez les Sarrasins, il y a eu de l’action, 
ricana Uten, en dévoilant un sourire édenté. Celui que 
les Francs appellent Saladin a pris Damas, Hîms, 
Hamah à un zengide* dont je suis incapable de pro-
noncer le nom. Et il a assiégé sans succès Alep. 
Quelques mois plus tard, Raimond de Tripoli a attaqué 
Hîms pour obliger Saladin à lever le siège d’Alep. 

D’entendre prononcer le nom d’un de ses ennemis 
troubla Philémon. Se méprenant sur son air inquiet, 
Lisois ajouta :

— Ah ! Ce n’est pas tout ! Voulez-vous connaître la 
meilleure ? 

Et il enchaîna sans leur laisser le temps de répondre 
à sa question. 
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— Eh bien, les conseillers de l’émir d’Alep ont 
décidé de requérir les services des hashâshîne* pour se 
débarrasser de Saladin. Malheureusement, les tueurs 
ont échoué ! 

Philémon écarquilla les yeux. Que des musulmans 
tentent de faire assassiner leur chef le plus capable lui 
paraissait tout simplement absurde. Mais n’en pouvant 
plus d’attendre une réponse à la question qui lui brû-
lait les lèvres depuis le début de l’interrogatoire, il se 
hâta de lancer les ravageurs sur un autre sujet.

— Quelles sont les nouvelles concernant le roi 
Baudouin… et la princesse Sibylle ? s’enquit-il, le cœur 
battant et les lèvres sèches.

— Raimond de Tripoli a conclu un accord avec 
Saladin, déclara Lisois. Mais le jeune roi est mainte-
nant majeur, et il a rejeté l’entente. Il a conduit lui-
même une série d’actions dans les environs de Damas 
et a tué le frère de Saladin dans la plaine de la Békaa.

— Malgré sa maladie, il a conduit lui-même ses 
troupes ! s’extasia Grégoire. Il sera un grand roi.

— Si Dieu lui prête vie, il le sera ! Il a du courage, et 
malgré son jeune âge, il a soumis les vieux barons et 
comtes à son autorité, con+rma Uten.

— Et… et… la princesse ? sou9a Philémon.
— Oh ! Elle s’est mariée +nalement ! laissa tomber 

Uten, d’un ton détaché, puisque pour lui, cela n’avait 
aucune importance. Son prétendant Guillaume de 
Montferrat est en+n arrivé à Sidon, en octobre dernier. 
Il a aussitôt prêté allégeance à Baudouin, a reçu comme 
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prévu la main de la princesse et a ramassé au passage 
le comté de Ja,a et d’Ascalon. 

— Nous sommes partis peu après les épousailles… 
poursuivit Lisois, mais Philémon ne l’écoutait plus. 

Même s’il s’attendait à une telle nouvelle, le garçon 
sentit son cœur s’emplir de jalousie, et son esprit for-
mula les pires malédictions sur la tête de celui qui, 
désormais, partageait la couche de sa bien-aimée.

M

Dix jours plus tard, un nouveau malheur frappa la 
seigneurie de Hierges. Épuisé, sou,rant d’un mal 
mystérieux et incurable, aux dires du moine féru de 
médecine de Brogne, et malgré les soins et les invoca-
tions magiques de dame Odeline de Meyraux, son 
épouse, Heribrand rendit l’âme à son tour. Il avait tout 
juste vingt-quatre ans.

Selon les rituels funéraires, le jeune seigneur fut 
inhumé dans le caveau familial de l’abbaye, aux côtés 
de son père. Le domaine revenait désormais à Henri, 
âgé d’à peine vingt ans et doté d’un caractère beaucoup 
moins trempé que celui de son père et de son aîné. 
Philémon comprit bien vite que la véritable autorité 
passait désormais entre les mains d’Alise de Chiny, ce 
qui n’était assurément pas une bonne nouvelle pour lui. 

De retour au château après la veillée mortuaire, 
Grégoire et Philémon, se sentant de trop parmi les 
membres de la famille éplorée, se retirèrent rapide-
ment dans leurs appartements.
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— Il vaut mieux que nous partions, suggéra Philémon 
dès qu’il fut sûr d’être à l’abri des oreilles indiscrètes.

— Je suis de ton avis. Henri n’est pas méchant, mais 
il manque de volonté. Sa mère lui fera faire ce qu’elle 
désire, et la première chose ce sera évidemment de te 
chasser. Ne lui laissons pas la joie de te mettre dehors 
comme un pouilleux. 

— Avant de quitter la région, il y a une dernière 
chose que j’aimerais faire… Veux-tu m’aider ? 

En quelques mots, Philémon mit son cousin au 
courant de ses intentions.
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